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Ainsi que je l'ai démontré cildessus i
Lexcédent similaire au

ler -uillet 1890, était de $1,728,987 15
U.e n siwiiare au

1er juillet 1891, était de $2,414,250 14
On verra que l'administration Mer-

cier marchait et croissait d'une manière
sûre mais rapide.

Dans le sommaire précédent jusqu'au
1er juillet 1802, les recettes provenant
des emprunts ne sont pas incluses,
mais seulement les dépenses et 'les
recettes ordinairès et ce que l'on dési-
gnedanslescomptes publics sous le nom
de " Recettes péciales."

En arrivant aa posinton ue la rro-
vine au 1er juillet 1892,- IL ne feut
pas perdre de vue que pendant l'année

les fonds généraux 98,707,50. Sur ce
montant ona 'remboursé $,073,333.38
sur $2,223,383 d'em rubts tempo-

rairs imayé au er uillet 1891, et
le solde de Ieprunt, sans considéra-
tion du but pour lequel il avait été
effectué, fut porté à l'eniaisse ordinaire
pour faire face à tous les besoins.
Cette o rationsoulsgeaitévidemment
la province des besoins les plus pres-
sants et des exigences -ordinaires et
soldait les conséquences de dépenses
considérables et Inconsidérées.

Prenons maintenant le sommaire de
la fin du tableau. No 4 a~inexé. Je vous
ai déjà donné lés- recettes totales de
toutes sources, y compris le dernier
emprunt, et je vous ai donné égale-
ment les dépenses jusqu'au17 décembre
S1891.Nosvinalrnoiae n.

somma ire pré sente les prévisions bud-
gétaires depuis le 17 déembre-jusqu'à
la fin de l'année,comme suit, et y com-
pris toutes les recettes;
Dépenses ordinaires..... $2,858,892-80

do ' spéciales....... 502,885 42
Chemins de fer et récla-

mation du Q.M.O. et O. 889,781 64
Remboursements de dé- .

pôts en garantie des -- -
chemins de fer......... 119,667 81

$8,815,676 90
Recettes du 17 décembre

au 30 juin.............. 1,867,168 46

S 1,948,508-53
En aisse 1177
décembre
1891........ $88491 27

Moinsdépôts
en garantie
.et en fidéi-
commis.... 6

56,6950

Comptant kobtenir pour -
tout le revenu ci-dessus
jusqu'aux 30 juin 1892.. $1,411,808 95

La situation mérite donc toute votre
attention ét il est évident qu'il est
-tempsquela-province A reéveilé.---

DETTE FLOTTANTE LE 1ER JUILLET
- 1892

Je n'entrerai pas dans beaucoup de
détails sur cet item ; je ne ferai q'n-
diquer ce à quoi on doit immédiate-
ment pourvoir.
Déficit dans l'encaisse

comme dit ci-dessus... $1.411,808 95

contractés par mon.pré-
décesseur et non payés.

Dépôts de garantie des
chemins de fer:.

Subsides. en argent aux
chemins de fer.........

Subsides en terres aux
chemins de fer et con-
vertis en argent, ba-
lance sur les premiers
85 cents par acre.......

Subsides en terres aux
chemins de fer qui sont
convertibles, premiers
85 cente par acre......

150,000 00

1,741,007 83

2,629,2I6 89

765,205 00

1,88,300 0

$&8,50,798 67
Cet exposé nous définit donc la -situa-i

tion dé la prévince le 1er juillet 1892:
(1) Dette flottante. ..... 8,588,W8 67
(2) DePt fait-partie.,... 802.906 7

De dficit da l'encaisse en y in- Dé )eses oidinaires, 1890
cllant les trois items ci-dessus. 91 .......... 4,095520 45

I'assir aux obligations et, comme ce
qi précède le prouve, à lénorme excé-

det des dépenses sur le revenu exré-
dant qui comme je vus le démontreri

lus loin, se traduit par un déficit dans
Ie revenu' d'environ un million de
-piastreset-cela ualgrétouw.e- les réduc-
tions que nous avons faites.

Hl
ACTIF ET PASIF

Si l'on examine maintenant l'état du
passif et de l'actif de la province, on y
trouve une preuve encore. plus frap-
pante de la conduite extravagante de
l'ancienne administration et des nou-
vea;ut fardeaux qu'elle a imposés à la
province.

Voici un état comparatif de la dette
a mfuerentes dates:
80 janvier 1887•

Puis Il soumet des relevés comparatifs
des paiements et des recettes depuis
1885 jusu'à 1802 'inclusivement. Úë-
relevé démontre que de *4,141,066.50,
en 1885.86, les dépenses se sont élevées
à $8,560,725.43. en' 1891-92, et que les
recettes, dans le. même temps ont
diminué.

. IV
LEGS LAISSÉ A LA PROVINCE PAR L'AD-

MINISTRATION .MEBCIER
Pour rés; mer, voici quel est le legs

qui a été laissé et imposé à la province -
1. Dette nette, 17 décem-

bre 1891..... . .$24,288,038 20
Dette nette, 80 janvier

1887............. ....... 11,89,167 Il

$1z898,871 09
2. Dépenses ordinaires,

18886.,..,......... 3,082,771.45

les....................... 130,000 00
Augmentation de. rente

foncière des terres sous li.
-- eenc'de-coupe de bois-par- --

an ....................... 140,000 0
Augmentation des licences

une année............... 150,000 0
5 Au 1er juillet la dette flottante

sera, ainsi qu'il a été dit plus haut, de
$3,802,006.71 dé capital nécessaire à
cette date et pour les dépôts de garan-
tie des chemins et les emprunts tempo-
raires, et. de plus, au moins 5,2 1,-
071.89 pour les obligations que nous
pouvons être a ppelés à remplir, et (lui
semblent être, dans un avenir prochain
et à part d'un grand nombre de récla-
mations, d'une nature incontestable.

6. Notre revenu annuel n'excède pas
en moyenne trois million cioq cent mille
piastres et nous avons à faire face à un
énorme déficit annuel et à un excédant
de dépenses sur le revenu.-

- Actif............. 10,754,280 5

Dette nette... $11,389,167 11
80 juin 1891: -

Passif ........ $3,581,877 34
Actif .......... 11,189.55 30

Dette nette. $22,442,824 04
17 décembre 1891:
- Passif.-:.. 835.819,230 18

Actif'.........1 ,561191 98'
Dette nette. .$24,288,038 20

Augment ation dan-
l'espace de ans.... $12,708,871 09

assif-et-
l~~actif~~ seon à e rsd e chif-

fre que le 17 déembre 1891, je vais
maintenant on fournir un-état détaillé
à cette dernière date.

Cet état donne le résultat suivant:
Passif ................ 835,849.280 18
Actif..................... 11,561,191 98

Excédant du passif au 81
--décembre-18........24,288,038 20

En examinant cet état, on voit que
notre actif n'a pas augmenté. Ce qui
frappe le plus, c'est la différence dans
le montant des fonde en caisse.

La dette nette a plus que doublé.

III
L'ANCIENNE ADMINISTRATION

M. Hall prend alors à partie l'an-
cienne administration. Il démontre
d'après les discours même de l'ancien
trésorier que cette administration n'a
pas tenu ses promesses. Ces messieurs
se sont plaint des dépenses de leurs

-prédécesseurs- et ils ont-fait pis. Le-
fameux mot: ' Le moment propice

--pee-exercet-sa-vrgilence prononcé
par M. Shehyn à l'adresse de M. Me-
Shane est resté stérile.

La dépense a été d'une extravagance
sans bornes, durant le temps que M.
MeShane a été ministre des travaux
publics. Le coùt de l'administration

-- elajstic t -M-$ày
.$695,000 en dépit'des promesses faites
pai-M.-Shehyn au-nom-ne M. Mercier,
qu'il consacrerait tout son temps à
cette importante question.

La même chose a été dite au sujet de
l'agriculture et des terres de la couron.
ne et cependant aujourd'hui la province
se trouve dans une position humiliante.
,M.-Hall continue à citer des extraits

180.es rècettes r'élbve
ces prévisions, à $3,368,7
dépenses à $5,582,178.06.

Les honorables membr
Chambre trouveront dans
divers annexés au discour
taillé des paiements pr
l'année 1891-92, mais je
maintenant, à titre de re
général, un détail des p
lexercice de l'année. 1890
connus,' définitifs et ne p
discutés. Je vous les prés
vous puistiez comparer no
d'une année avec des donn
Paiements totaux, 1890-

1801.............. .....
Paiements totaux, 1892-

1893...8.................

Réduction .......
A ppmière vue, la.comp

9

rait ne tre très favorable
m alsi qu'on l'a vu par le budget de'

Unsruinalres, icv.-
&1777 .............. 4.486,W0750

8. Les dépenses spéciales (à part les
subventions de chemins de fer), un
compte créé par mon prédécesseur, se
sont élevées en moyenne. pendant les
annéés 188), 1890-et-1891, à la.somme
énorme de $608,560.95. par an, ou à un
total de $2,674,213.82, et sera pour 1891-
92 de $15,453.82.

Pendant le régime Mercier, il y a eu
aussi le bénéfice résultant des recettes
inespérées et du revenu additionnel
suivant :
Arrérages de taxes sur les

corporations commercia-
les ................. $558,93 00

Perciption annuelle sur les
ncornron n.-.. i

ront, è e emprunter.
'62.80 et les aintenant ce temps est passé, t6Z81) nous voyons que nos computes d'lntérit

'os e ctteextêdent le montant de la subventioùies de cette
les tableau payabl par le Dominion.
es un étatdé- Fions-nous ànos propres ressources
bables pour et faisOn face aux difficultés avec nosvôUbls-p propres moyens et notre énergie.vôua donnedone l est~ clair que nous pouvons faire et
nseignement que nou ferons encore d'autres rédue-
ayemente de

ssottions sur nos dépenses et notre dette '.91. Ilsêtr publique. Les comptes sontl
euvent tre e gouvernement civil etd'autres dimi-'nte an que ront.tre politique Nous donnons actuellement $M
ées tonnues.72iée tnnus.aux institutions dé bienfaisance 1 bçau-*'

coup seront désappointési cette e
$6,150,6609 devoirqueleurs emandesneonil

accordées, mais le gonvern,à 'OPt
5,582178 00 o5,58,17860 ont l'augmentation de al seé 40

dû retrancher etrofuserbe1 Aqdoupé$ 568,191 69 ont été accordées ne l'àt été
M anite de circonstances p ias

noinpur us voyn qensM ptsditié

sur la dett publique et pour le re-
boursement de dépôts en garantie des
chemins de fer, Imposés par nos preédé--
cesseurs, $20,820.88 de plus qu'en
1891. Pour les réclamations du che-
min de fer Q. M.-..etO.,.etleasubvën-
tions de' chemins de fer, résultant des
octrois énormes accordés pendant la
session d'automne de 1800, nous avons
à payer au moins cent mille piastres
de plus. De sor»e qu'en ce qui concerne
189.91, nous avons:
Réduction, comme ci-des-

SUS ..................... $ 568,49100
Intérêts sur dépôts en ga-

rantie de chemins de fer. 202,82 88
Chemins de fer... ... 100,000 00

- - - - - --
-

-
-

mmnon-

. $ 871,82107

Le total des dépenses pour
l'année 1890-91-a-été de..$6,150,669 69
M. Hall termine en disant:
En vous faisant cet exposé, cela me

donne l'occasion de faire une comparai-
son entre ces paieb iaàts et ceux mn-
tlonnésdanslestsbleaux divers annexés
et avec les dépenses qui figurent dans
le budget actuellement présenté à la
Chambre, pour montrer de quelle
manière le gouvernement actuel a
rempli les promesses qu'il a faites de- >
vant les électeurs, et qu'il croit absolu-
ment nécessaire de remplir pour la
prospérité et l'avantage de la pro.
vince.

Le point le plus sérieux, cependant,
consiste en ceci: c'est qu'en examinant
les dépenses qui figurent dans le budget
qui vous est soumis pour 1892-98, et en
les comparant aux recettes probables,

résultat suivanit:
Total: Budget 1892-93 pour

remplir les obligations
plises . . $5,582,178 00

Total: Recettes probables.. 8400,000,00

Déficit, ou excédant des.'
dépenses .......... $2,182,178 00
Il n' a qu une seule voie suivrE

c'est déquilibrer réellement nos recet-
tes et nos dépensés et d'éviter de non-
velles obligations. Pour arriver à ce
résultat nous devons arriver à ang-
menter notre revenu pendant que -
ques années et cela signifie augmenter..
les taxes. Il est inutile et oiseux pour
nous de croire que la Province peut
aller plus loin sans prendre les mesures
nécessaires pour faire face à nos obli-
gations. Mon prédécesseur surmon-
tait toutes les difficultés on faisant des
emruntet en se bervant des fonds eu
fiélom mis, mais Il faut s'arrêter,

pour la seule raison que la province ne
peut plus recourirà d'autres emprunts,

Il est évidentque,-depuis-les-électons-
notre crédit eét beaucoup relevé, et
nos obligations ont haussé sur le
marché anglais. Nous devons conserver
cette position et la rendre encore oei-
leurs, mais nous ne pouvons y arriver
qu'en prouvant que nous avons des res-
sources et des revenus pour faire face
à nos obligations. Il fut un temps où
le public bsavait-que! la.subventioi du-.-_-
gouvernement fédéral n'excédait pas
nos comptes d'intérêts.

On croyait probablement alors que
quelles .que pouvaient être nos autres
sources de revenu, tant que le pa e-
meut fédéral nous payait une aub vn
tion, on ne verrait pas tomber non
obligations ni assez en mains pour
payer nos comptes, d'intérêts et sauver
notre crédit njaor on Couvait facile-

Ni -ous avons a pourvoi, pour le 15
jillet 1893, au rachat de l'emprunt de
vingt million de francs, fait en 1801.

V
1892-1893 ET L'A INIR

L' budget des dépenses de l'année
1892-1893 vous a été présenté.

Je vous donnerai, d'abord, le chiffre
probable de notre revenu. Je dois diré
en commençant que nos sources de
revenu sont peu nombreuses.

Nous avons la subvention et les inté-
rêts sur fonde en fidéicommis du gou-
vernement fédéral, payables semi-dn-
nuellement. Ils nous . viennent con-
forménient à l'acte de A, B, du N., sec.
112, et du 39 Victoria, chapitre 89, et
du 47 Victoria, chap. 1, Canada, et
s'élèvept actuellement à environ $1,-
278,952.80. De plus, nous avons l'in-
térêt sur le prix du chemin de fr
M. O. & O.,montant à $367,008.07, soit
un total de 81,646.800.87.

Nous avons aussi nos terres de la
Couronne, qui sont une source impor.
tante de revenu, et qui attei nent ac-
tuellement à peu près $750,C00 par

-an.
A part ces deux .sources de revenu,

toute autre recette provient de licences
ou taxes directes sur le peuple. Nous
avons encore, de ce côté, une source de
revenu provenant -des licences, des
taxes directes sur les corporations com-

fonds des écoles communes et du reve-
nu .casuel. ; Cependant, les sources
de revenu n'augmentent pas très rapi-
dement, et je vous donnerai, pour

reuve, les recettes totales de I'exercice
nancier de l'année 1890-91, telles
u'elles sont connues et définies, et qui

s élèvent à $5,974,146.67.
L'honorable M. Hall donne le détail
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